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LE F~NTA~SQtJ~

qUJJBEC 22 NOVEMBRE, 1841.

ON ctAPtTRs A P'RoPos DE GiEN Q.UI POUR AMER TRO L DANS N
s.tVENT PLU, SUR QUEL PIED' fANsER~

'ous api-enons qiöno.so propose d'organiner poui l'hiver où nous entrons-une
série Pasembélées od'êoirées dansantes sur un- ton beaucou br t

eIes avaive.~euoppu brilan nn vait vu otdepttq plusieurs années. Nousapprouvonsj usquà in-ertain
plomt pou'r notre part ces Mutuulus où P'élite do -la s'cibte hâtte, de*ýgràçce, de ri.
chesse, d'amabilité, et nous pensonsque si l'on, e voyait y sOuscrire que ceux
abtsoluent qui peuvent le faire sans se gner sous l'important rapport pecuninre,
elles.auraient §omme toute,'un bon résultat général pour .notre, ville, à laqiier;
elles.donneraient une nouvelle vie et pour plusieurs industries qu'elles tndraint àfavoriser i mais malhereusernent Porgueil-et -la vanité qui ne manqüent poiht
d'être exeités chez quelques familles favorisées peut-êtrc sous tousles rappris
ç£exeté sous celui.de la fortune, par le contact de ceux qui (euven faelement
faire grand étalage. ont des effets ruineux et causent un surcrôît do dépense, u
mnlaise nterneuî que ne peuvent compenser que difficilement des mois (le stricte
'conomie'et même de privations. Il est vrai qu'on peut répoidre à cela qur
chacun doit être le libre arbitre et le meilleur juge ^de sa propre conduite, d'au-
tant plus que l'abus porte avec soi sa punition. 'En avouaut que la - éplique est
des plus justes, nous ajouterons qu'autant que possible on n; doit pas offrir de
tentations à la faible et vaine humanité.

Afn de démontrer jusqu'à quel point nos remarques sont bien fondées nous
ferons part à nos lecteurs d'une scène qui s'est passee devant nos yeux dans'une
maison où la nouvelle du rétablissement de bals périodiques avait introduit une
joie frénétique chez la partie juvénile de la famille et une terreur que révélaient
de profonds soupirs chez son chef qui paraissait entrevoir dans cette annonce un
gouffre insatiable pour ses iauvres ecus, et une source abondante de deboires et
do querelles incessantes. Nous ne nommerons pas les acteurs de cette petite co-
méýdie,. attendu qu'ils n'aimeraient 'peut-être pas à sevoir ainsi devoilés publique-
mient ; nous prions seulement les personnes qui les reconnaîtraient de n'en souffler
mlot à ame qui vive, attendu que nous serions très-mortifie d'avoi'r abusé de la
confiance que ces bonnes gens avaient en nous. Quant à ceux qui voudraient
absolument savoir de qui nous voulons parler, nous leur conseillerons de bien
regarder autour d'eux de regarder même dans leur propre famille, et noi's sommes
certain qu'ils trouveront quelques têtes à qi le bonnet fera. Une&autre chose
dont nous sommes parfaitement sûr,* c'est que la leçon ne servira à personne ;
ca* 011 voit _toujours la paille qui est -dans Peil du voisin et qu'on n'aperçoit
pas la poutre qui est dans le sien..,; par la raison bien simple que quind on a:une
poutre dans l'Sil on est bîeîî près d'être aveugle. Vola une chose à laquelle
les mvangelistes n'avaient point sougé. MaiS revenons sanz plmi tarder à otri


